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CHRONIQUE

La Soci&e d'histoire de la Suisse romande a tenu sa seance d'automne le
23 octobre au chateau d'Oron sous la presidence de M. Charles Cilliard. Apres
quelques operations statutaires on entendit trois communications.

M. Maxime Reymond parla des origines des maisons de Blonay et d'Oron
et rectifia quelques conclusions des auteurs qui s'etaient dejä occupes de ce

sujet. Ce travail paraitra prochainement dans la Revue historique vaudoise.

Un jeune historien valaisan, M. Andre Donnet, parla ensuite des Archives
du Grand St-Bernard qu'il connait fort bien. Au cours des siecles, elles ont
souffert d'incendies, de dispersions, etc. Elles n'en restent pas moins impor-
tantes pour l'histoire du Valais, de la Savoie, de la France, du Piemont et spe-
cialement pour la periode qui s'etend de 1798 ä 1804.

M. Henri Kissling, l'animateur de l'association pour la conservation du
chSteau d'Oron, presenta une charmante etude sur la vie du chateau au temps
du dernier bailli bernois, M. de Mulinen, et aux premieres annees de l'ire
vaudoise. Ce fut un savoureux recit d'une epoque et de personnages divers :

la bonne humeur du bailli, l'autorite de l'elegante baillive, les emigres fran?ais,
le medecin Mellet, le curial Daniel Elisee Jan, Pauline, la jolie fille du banneret
Jan, qui aimait tant la danse, le regent Pernet, figure du revolutionnaire
patriote, le precepteur bernois Durheim, tout cela constituait une petite cour
gracieuse et joyeuse. La revolution de 1798, en vidant le chateau de ses hotes,
traites avec une bonhomie respectueuse, en fit un bien « national». Les pri-
sonniers valaisans ou bernois qu'on y enferma s'evadaient avec une etonnante
facilite. Puis le chäteau fut vendu ä M. Roberty, de Moudon, qui s'efforpa
d y ramener la vie agreable et dansante de jadis. M. Kissling rappeile, de la

fafon la plus plaisante, cette periode qui vit le chateau baillival devenir manoir
democratique.

On sait que le chateau passa plus tard a la famille Gaiffe et enfin, l'annee

derniere, a l'association qui s'etait formee en vue de sa conservation.

Apres le diner qui fut servi dans le cadre original de la salle des gardes, les

assistants se rendirent au chateau de Rue ou les proprietaires, M. et Mme
de Stoutz, leur avaient prepare la plus aimable reception.

A l'occasion de son centenaire, la Societe d'histoire de la Suisse romande

a publie deux volumes qui, ä des titres divers, rendront de grands services.
Le premier renferme deux tables ; l'une, due ä M. Alfred Roulin, enumere

dans l'ordre alphabetique, tous les travaux publies dans les Memoires et docu-
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ments de 1837 ä 1937, avec les noms des auteurs, et l'autre, dressee par M.
Ernest Cornaz, est un repertoire chronologique de tous les documents que
Ton trouve dans les memes publications. Ces tables, dressees avec beaucoup de

precision, rendront les plus grands services aux chercheurs. La derniere partie
du volume renferme une notice de M. Charles Gilliard, president actuel de

la societe, sur l'histoire de celle-ci, et enfin une liste de toutes les personnes
qui en ont fait partie des sa fondation jusqu'ä maintenant.

Le second volume est le grand ouvrage de M. Galbreath, au sujet. duquel on
trouvera une notice bibliographique dans notre prochaine livraison.

L'Association du Vieux-Moudon s'est reunie le dimanche 5 septembre,

au chateau de Sepey, sur Bressonnaz, propriete de la famille Burnand. La

seance eut lieu sous la presidence de M. G.-A. Bridel, dans le vaste atelier du

peintre Eug. Burnand. Son fils, le peintre Daniel Burnand, venait d'y terminer

une grande toile que Ton peut voir a la Banque cantonale vaudoise, ä Lausanne :

La moisson dans le Jorat.

Apräs une courte seance administrative, on entendit une fort interessante

communication de M. le Dr Rene Burnand sur les six fils du pasteur Denys-
Guevald Burnand, qui mourut en 1737, il y a juste deux cents ans, a la cure
du Sepey aux Ormonts. M. Burnand a retrouve quatre portraits de ces fräres,

portraits solennels dans leurs grands cadres, mais qui ne revelent qu'impar-
faitement leurs personnalites. Des documents de famille ont permis ä leur
descendant de les evoquer de facon plus vivante. L'aine et le cadet firent leur
carriere au service etranger. Denys-Guevald Burnand, capitaine aux Pays-Bas,

puis au regiment anglais « Royal Americain » participa avec le colonel Bouquet
aux campagnes fameuses contre les Peaux-Rouges ; cela lui valut le surnom
d'Americain a Moudon oil il se retira dans ses vieux jours, ayant ramene avec
lui le drapeau de sa compagnie, dont on peut admirer ä Sepey les restes enroules

autour de leur hampe. Samuel-Benjamin vecut jusqu'ä un age avance en
Hollande oü il fut colonel du regiment suisse de May.

Barthelemy-Daniel, pasteur, comme son pere, acheta en commun avec son
frere Paul-Jacques-Isaac, marcband drapier ä Moudon, la terre et seigneu-
rie de Sepey, qu'il acquit des heritieres des Clavel en 1759 et qui, des lors,

est la propriete de la famille Burnand. Les deux derniers freres furent l'un,
Jaques-David, juriconsulte et banneret ä vie de Moudon, l'autre, Francois-
Louis, justicier et medecin ä Moudon ; les remedes inscrits dans ses carnets
de notes ne donnent pas une grande idee de sa science medicale.

Autour de ces six freres, M. Burnand pla<pa encore quelques membres de la

famille; il rappela notamment le fils de Jaques-David, le notaire Burnand,
qui re?ut cette charge ä 15 ans, un esprit cultive qui, ä 23 ans, en 1763 tint
täte ä J.-J. Rousseau en defendant la religion chretienne contre la religion
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naturelle du vicaire Savoyard. La correspondance echangee entre 1 ecrivain
alors ä Motiers et l'ardent jeune homme ne met pas celui-ci en inferiorite.

La seance fut suivie d'une visite du chateau.

Les tres nombreuses personnes qui assisterent le 28 aoüt, ä Aubonne, ä la

seance de la Societe vaudoise d'histoire se souviennent de l'interessante

communication de M. Perrochon sur un Grand voyageur et seigneur d'Aubonne,

J.-B. Tavemier (1605-1689). Ce travail a paru des lors dans la Revue du Di-
manche des 5 et 12 septembre 1937.

Dans la Feuille d'Avis de Lausanne du 20 octobre, M. Maxime Reymond

est revenu sur la question : Depuis quand le Pays de Vaud est-il suisseP, ä la-

quelle Benjamin Dumur avait consacre un article aussi curieux qu'important
dans la Revue historique vaudoise en 1913. M. Reymond arrive ä la meme
conclusion que ce dernier. Si, en 1584, les cantons protestants voulurent bien

reconnaitre le Pays de Vaud bernois comme faisant partie du territoire suisse

et jouissant de la garantie federale, ce n est qu'un siecle plus tard, en 1691

que Lucerne se decida, sans enthousiasme du reste, ä suivre cet exemple. 11

entraina avec lui les autres cantons catholiques ä l'exception de Schwytz qui
persista dans son refus jusqu'ä la Revolution. II ne s'agit ici, du reste, que de

la partie du Pays de Vaud conquise par Berne en 1536. Les bailliages de

Grandson et d'Orbe-Echallens dependant de Berne et de Fribourg, et celui

d'Aigle dependant de Berne seule depuis les guerres de Bourgogne, avaient

re?u la garantie federale en 1484.

Tout le monde connait — plus ou moins — le docteur Jean-Andre Venel

qui habitait Orbe dans la seconde moitie du XVIIIme siecle. II fut une des

illustrations medicales de l epoque et re^ut le surnom de « pere de l'ortho-
pedie ». II a malheureusement laisse tres peu d'ecrits relatifs ä ses recherches

et ä ses decouvertes. Notre savant collaborateur, M. le Dr Olivier a reussi ä

en retrouver deux relatifs ä la guerison de difformites osseuses des membres

inferieurs. II les a publies dans la Revue medicale de la Suisse romande (livraison
de juin 1937) precedes d'un avant-propos biographique et sous le titre :

Quelques pages inedites de Jean-Andre Venel.

Sous le titre : I'Association du Vieux Pays-d'Enhaut et Vimprimerie de Rou-

gemont, la Revue historique vaudoise a dejä donne dans son fascicule de janvier-
fevrier 1933, un compte rendu detaille de la conference donnee par M. Robert
Werner, professeur au college Henchoz, le 20 octobre 1932 au sujet du
Fasciculus Temporum, le precieux incunable que Ton peut voir au Musee de
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Chäteau-d'Oex. M. Werner a fait, depuis lors de nouvelles recherches qui ont
confirme ses premieres conclusions au sujet de l'auteur de l'ouvrage et du lieu
de son impression; son travail vient d'etre publie par le Musee du Vieux
Pays-d'Enhaut oil il a paru en une tres elegante brochure ornee de six planches

reproduisant quelques fragments essentiels du Fasciculus temporum 1.

Rappelons seulement ici que le Fasciculus est une sorte d'histoire universelle
publiee d'abord a Cologne en 1474 par son auteur, le moine chartreux Bole-

winck; eile eut l'honneur d un grand nombre d'editions en diverses langues
dont la plus rare est precisement celle que possede le Musee de Chäteau-d'Oex.
En dehors de sa valeur considerable, ce volume offre un interet tout special

pour le Pays-d'Enhaut puisqu'il fut edite avec des adjonctions relatives surtout
ä l'histoire de la Suisse, par Henri Wircsbourg, moine au prieure de Rouge-
mont. II est meine presque certain, apres les patientes, longues et minutieuses
recherches du savant bibliophile genevois Theophile Dufour, et celles de M.
Werner lui-meme, que cette edition fut imprimee en 1480 ä Rougemont
qui aurait possede ainsi — quoique sans doute temporairement — la cinquieme
imprimerie de la Suisse.

M. R.-V. de Thoire, a Geneve, nous a fait parvenir une brochure contenant
une Etude sur la combourgeoisie qui unit Aubonne a Geneve du XIVme au XVllmt
siecle.

L'auteur s'interesse a l'histoire d'Aubonne et du Pays de Vaud ; il a

compulse des archives et des recueils de documents, et il a ecrit sur le sujet ci-
dessus un travail qui sera suivi de plusieurs autres sur le passe de cette ville_
Si l'auteur persiste dans ses louables intentions, nous esperons pouvoir, a

l'apparition de son plus prochain ouvrage lui consacrer une notice plus etendue.

(On peut se procurer cette brochure chez l'auteur, Promenade St-Antoine, 14,

ä Geneve.)

Nous avons re^u le tres bei ouvrage, prepare avec patience et ecrit d une
maniere interessante et spirituelle, que M. Jacques Petitpierre a publie chez

Payot & Cie ä Lausanne sous le titre Le Mariage de Mendelsohn (1837-1937).
Un centenaire. C'est le recit d'une belle idylle entre le celebre musicien et une
excellente Neuchäteloise. Orne d une centaine d'illustrations, ce volume sera

lu avec interet et constituera un joli cadeau de fin d'annee. Nous y reviendrons
dans une prochaine livraison.

I) Robert Werner. Etude sur le Fasciculus Temporum, edition de Henri Wirczbourg, moine au
Prieure de Rougemont (\4&\). Edite pour le Mus^e du Vieux Pays-d'Enhaut. Chäteau-d'Oex 1937.
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